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La  présidence malienne a annoncé le 29 décembre la démission du  Premier  ministre malien Abdoulaye Idrissa 
Maïga et de son gouvernement. Son  successeur,  Soumeylou Boubèye Maïga, a formé un gouvernement 
samedi 30 décembre comprenant 37 ministres dont la plupart ont été reconduits. 

Au  Mali à Gao, après une période de tension entre Groupes Armés  Signataires et autorité maliennes, la 
situation retourne progressivement  à la normale. 

ACTIVITÉ DE LA FORCE 

Cette  semaine, la Force Barkhane a porté son effort sur la sécurisation de  ses emprises, en menant des 
opérations de contrôle de zone  complémentaires aux  missions permanentes de sécurisation des plateformes, 
notamment dans  les régions de Gao et Kidal. 

Ø Sorties air hebdomadaires (bilan  du 28 décembre au 3 janvier inclus) 

Le bilan de l’activité aérienne de cette semaine est de 16 sorties chasse, 17 sorties RAV ISR, et 43 sorties 
transport. 
Une  relève du plot chasse s’est achevée juste avant les fêtes de fin  d’année marquant l’arrivée à N’Djamena de 
Mirage 2000N en provenance de  la base aérienne  125 d’Istres, aéronefs qui réalisent à cette occasion leur 
dernier  déploiement opérationnel avant un retrait de service prévu en 2018. 

BARKHANE : UNE OPERATION AU PROFIT DES PAYS PARTENAIRES DU G5 SAHEL ET DE LEURS 
POPULATIONS 

Le  début de l’année 2018 est l’occasion d’établir un bilan des actions  menées ces 12 derniers mois par les 
forces armées françaises au profit  des populations  du Sahel et des forces armées partenaires. 

Barkhane en soutien des populations 

Action d’aides médicales à la population 

Les aides médicales aux populations (AMP) constituent le premier volet des actions menées au profit de la 
population. 
Lors  de chaque opération, des aides médicales gratuites sont  systématiquement proposées aux populations 
rencontrées. Favorisant le  dialogue et l’acceptation  de la force par la population, elles contribuent indirectement 
à  l’efficacité des opérations et au retour de la sécurité. Lors de chaque  aide médicale à la population, les 
équipes médicales peuvent ausculter  jusqu’à 100 patients en une matinée.  
Les  personnels du Service de Santé des Armées sont massivement engagés au  Sahel avec plus de 200 
personnels projetés dans l’opération Barkhane, au  travers  du déploiement de 3 structures médicales Role 2 et 
de 31 équipes  médicales. 

Action d’aide au développement 

Le  second volet des actions menées au profit de la population est  constitué des actions d’aides au 
développement ou actions  civilo-militaire (CiMiC). Plus  de 80 projets ont été menés au cours de l’année 2017, 
dont 24 projets  majeurs ayant donné lieu à des constructions ou des réparations  d’infrastructures. 
Barkhane  agit ainsi en conduisant ou en soutenant des projets qui touchent  directement les populations : accès 
à l’eau, à l’énergie, à la santé ou à  l’éducation. 

Barkhane en soutien de la Force Conjointe G5 Sahel 

Dans  la perspective de la prise en compte autonome de la lutte contre le  terrorisme par les armées des pays 
partenaires, la force Barkhane met  tout en œuvre  pour soutenir et accompagner la Force Conjointe dans sa 
montée en  puissance.   

Formations des forces armées partenaires 

Les formations, dispensées par Barkhane ou les forces françaises prépositionnées, s’attachent  à faire progresser 
les stagiaires dans les domaines du tir de combat,  de la lutte contre les engins explosifs improvisés et du 
sauvetage  de combat. Elles s’attachent également à former les cadres au processus  d’élaboration des ordres, et  
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OPÉRATION BARKHANE 

Situation sécuritaire 

Sur le plan sécuritaire, la situation a été relativement stable cette semaine sur l’ensemble de la bande 
sahélo-saharienne. La situation dans le centre du Mali reste néanmoins tendue, perturbée depuis plusieurs 
semaines par une activité importante des groupes armés terroristes. 

ACTIVITÉ DE LA FORCE 

L’une des priorités de Barkhane vise actuellement à porter l’effort sur le centre de la région du Liptako 
Gourma, zone dite « des trois frontières ».   

La zone des trois frontières, une zone aux enjeux importants. 

A cheval sur les frontières du Mali, du Burkina Faso et du Niger, le Liptako Gourma, ou zone des trois 
frontières, est une vaste zone s’étendant sur environ 370 000 km2. Le cœur de cette zone correspond à la 
zone de responsabilité du fuseau centre de la Coalition Sahel. Elle est le lieu d’exactions régulières des 
groupes armés terroristes. C’est là que sévissent l’Etat Islamique au Grand Sahara (EIGS) et Ansarul Islam, 
organisations coupables de nombreuses attaques contre les populations civiles avec pour mode d’action 
privilégié la pose d’engins explosifs improvisés. 

Opérations dans la zone des trois frontières 

Après les opérations de décembre, et la période de régénération des hommes et du matériel qui a suivi, les 
opérations reprennent de nouveau leur rythme nominal avec plusieurs opérations en cours, notamment 
dans la zone d’intérêt prioritaire des trois frontières. 

Menées au côté des forces armées maliennes (FAMa), elles ont pour finalité la mise en place des 
conditions nécessaires au retour à la vie normale des populations locales vivant dans la zone et subissant 
régulièrement les exactions des terroristes. 

Outre la sécurisation de la zone, une action d’aide à la population a été menée à Tin Hama avec la remise 
de kits scolaires à des enfants de l’école primaire du village tandis que des éléments du génie débutaient 
des travaux de réfection de l’ancienne piste d’aviation d’In Kismane. 

Opération à Ménaka 

Dans la nuit du 10 au 11 janvier 2018, la force Barkhane a mené une opération dans la ville de Ménaka au 
Mali pour s’emparer d’une maison abritant des membres de groupes armés terroristes sévissant dans cette 
région frontalière du Niger. Cette opération reposait sur le travail permanent mené par Barkhane, en 
liaison avec les autorités maliennes et nigériennes, de recherche et de caractérisation de la menace 
terroriste dans cette région. 
Un détachement de soldats de Barkhane s’est emparé de la maison avant de procéder à des fouilles 
permettant de saisir de l’armement, du matériel militaire et des documents. Des individus ont également 
été capturés afin de lever le doute sur leur contribution aux actions des groupes armés terroristes de la 
région. Cette opération discrète s’est déroulée sans heurt. 

Sorties air hebdomadaires (bilan du 3 au 9 janvier inclus) 
Le bilan complet de l’activité aérienne de cette semaine est le suivant :  
36 sorties chasse / 22 sorties RAV ISR / 39 sorties transport. 
Total : 97 sorties (76 la semaine dernière). 
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57ème anniversaire des forces armées maliennes 

Les forces armées maliennes ont célébré cette semaine le 57ème anniversaire de leur création. Elles 
comprennent aujourd’hui plus de 13000 hommes, et se composent d’une armée de terre, d’une armée de 
l’air, d’une Garde nationale ainsi que d’une gendarmerie. 

En 2017, Barkhane a conduit près de 150 actions de formation différentes au profit des forces armées 
maliennes. 

Renfort britannique à Barkhane 

Le 18 janvier dernier, lors du Sommet de Sandhurst, le gouvernement britannique a annoncé l’envoi de 
renforts aux opérations de lutte contre le terrorisme actuellement menées au Sahel. 

Ces renforts seront constitués de trois hélicoptères de transport CH-47 Chinook avec l’ensemble du 
personnel nécessaire à leur mise en œuvre et à leur entretien. 

Une situation sécuritaire toujours tendue au Centre Mali 

La situation sécuritaire demeure dégradée au Centre du Mali avec des groupes armés terroristes qui y 
poursuivent leurs exactions, tentant ainsi d’augmenter leur influence sur la population de la région. 

Cette stratégie de terreur s’est encore manifestée cette semaine : le 25 janvier, les groupes armés 
terroristes ont en effet causé la mort d’une vingtaine de civils, dont des femmes et des enfants, tués dans 
l’explosion d'une mine au passage de leur bus dans le centre du Mali. 

ACTIVITÉ DE LA FORCE 

Opérations de sécurisation dans la zone des trois frontières… 

La force reste engagée au côté des forces armées maliennes dans des opérations conjointes de 
reconnaissance et de contrôle de zone dans la région des trois frontières. Barkhane poursuit ainsi son 
effort dans cette zone afin d’y déloger les groupes armés terroristes, en particulier l’EIGS et Ansaroul Islam. 

Les résultats sont d’ores et déjà probants. 

En effet, depuis plusieurs semaines la situation sécuritaire dans la zone, habituellement très dégradée, n’a 
pas connu d’évènement sécuritaire notable, à l’exception de l’attaque suicide contre un véhicule de 
Barkhane le 11 janvier dernier. 

Par ailleurs, plusieurs terroristes ont été capturés et remis aux autorités maliennes. 

… couplées à des actions au profit des populations locales 

Cette semaine, plusieurs actions ont été réalisées au profit des populations locales, notamment à Tin Hama 
et In Deliman où Barkhane a contribué à réparer un puits, et à construire des abreuvoirs. La construction 
de la première tranche des structures d’un futur marché en dur a également été entreprise. 

Ces projets initiés par Barkhane ont été exécutés par des travailleurs locaux. 

OP CHARENTE 21 : une opération logistique complexe 

Ces dernières semaines, le bataillon logistique de la force Barkhane a conduit une nouvelle opération 
« Charente », la 21ème du nom. Cette opération majeure de ravitaillement, qui relie Gao à Tessalit, s’est 



achevée le 19 janvier avec le retour du convoi à Gao. Manœuvre d’ampleur à dominante logistique, elle a 
permis le ravitaillement des emprises françaises situées au Nord Mali. 

Sorties air hebdomadaires (bilan du 17 au 23 janvier inclus) 

Le bilan complet de l’activité aérienne de cette semaine est le suivant :  
34 sorties chasse / 24 sorties RAV ISR / 46 sorties transport. 
Total : 104 sorties (107 la semaine dernière). 
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Le bilan complet de l’activité aérienne de cette semaine est le suivant : APPRÉCIATION DE SITUATION 

Situation politique 

La semaine passée a été marquée par la déclaration du Conseil de sécurité de l’ONU du 23 janvier qui 
exprime son impatience face aux retards dans la pleine mise en œuvre des principales dispositions de 
l’Accord sur la paix et la réconciliation au Mali. 

Une situation sécuritaire dégradée dans le Centre du Mali 

Marquée par une recrudescence des incidents sécuritaires au Centre du Mali, la semaine dernière a été 
particulièrement meurtrière avec au moins 17 morts chez les forces de sécurité maliennes et une trentaine 
de civils tués. 

ACTIVITÉ DE LA FORCE 

Opérations de sécurisation dans la zone des trois frontières… 

La force reste engagée dans des opérations de reconnaissance et de contrôle de zone dans la région des 
trois frontières. Dans cette zone actuelle d’effort, Barkhane poursuit son action afin de maintenir 
durablement la pression sur les groupes armés terroristes qui y sévissent. 

… couplées à des actions au côté de la Force Conjointe 

La deuxième opération de la Force Conjointe, l’opération Pagnali, s’est terminée en début de semaine. Elle 
a porté son effort le long de la frontière entre le Mali et le Burkina-Faso, dans un secteur où sévit 
principalement Ansaroul Islam. 

 
Cette opération était conduite en totale autonomie par la Force Conjointe, depuis le PC de Sévaré et le PC 
du fuseau Centre à Niamey. 

Deux éléments tactiques interarmes maliens et burkinabés y participaient au côté d’un détachement de 
Barkhane de l’ordre de 80 soldats. 

L’opération s’est déroulée avec fluidité, conformément à la planification, démontrant les progrès réalisés 
par la Force Conjointe depuis sa première opération en novembre dernier. 

… et à des actions au profit des populations locales 

Les actions au profit des populations locales se poursuivent. 

Ce week-end, à Gao, Barkhane a réhabilité une bibliothèque et la salle des professeurs de l’institut de 
formation des Maitres. 



La cérémonie d’inauguration s’est déroulée le dimanche 28 janvier en présence d’environ 140 personnes 
dont de nombreux élèves de l’institut. Elle était présidée par le coordinateur du Centre national de 
promotion du volontariat du Mali. 

Sorties air hebdomadaires (bilan du 24 au 30 janvier inclus) 

 
31 sorties chasse / 13 sorties RAV ISR / 51 sorties transport. 
Total : 95 sorties (104 la semaine dernière). 
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Une situation sécuritaire qui demeure dégradée au Mali 

Les attaques terroristes ont été moins nombreuses cette semaine. Les groupes armés terroristes 
continuent néanmoins de cibler les forces de défense et de sécurité maliennes et de terroriser la 
population, en particulier dans le Centre du Mali. 

 
ACTIVITÉ DE LA FORCE 

Opérations de sécurisation dans la zone des trois frontières… 

La force reste engagée dans des opérations de reconnaissance et de contrôle de zone dans la région des 
trois frontières. La force porte actuellement son effort autour de Ménaka, principale ville de l’est du Mali. 

… couplées à des actions au profit des populations locales 

Poursuivant sa politique systématique d’aide à la population et de soutien au développement, Barkhane a 
réalisé cette semaine un don de kits scolaires au profit d’une école de Kidal. 

360 kits scolaires ont été distribués à des enfants de 5 à 10 ans, leur permettant de disposer du minimum 
nécessaire pour aller en classe.  

 
FORCE CONJOINTE 

Bilan de la deuxième opération de la Force Conjointe : OP Pagnali 

Le 5 février, lors d’un point presse, le général Dacko, commandant de la Force Conjointe G5 sahel, a dressé 
le bilan de la deuxième opération de la Force Conjointe qui s’est déroulée du 15 au 28 janvier. 

Deux bataillons dont un des forces armées maliennes et un des forces armées du Burkina Faso ont été 
déployés sur une zone d’environ 8000 km2, située au sud de Boulekessi au Mali et au nord de Nassoumbou 
au Burkina Faso. Leur mission était de contraindre les mouvements des groupes armés terroristes sévissant 
de part et d’autre de la frontière du Mali et du Burkina Faso. 

L’appui de Barkhane s’est limité à un détachement de 80 soldats apportant à la Force Conjointe des 
capacités de guidage aérien et d’expertise de lutte contre les engins explosifs improvisés (EEI). 

Avec des résultats tactiques tangibles, l’opération a atteint ses objectifs : « plus d’un millier de munitions 
de petits calibres dissimulées dans des caches d’armes, une mine anti char et du matériel nécessaire à la 
fabrication d’engins explosifs improvisés ont été décelés et détruits. De même, huit motos abandonnées 
par des terroristes ont été récupérées ». Ces actions de lutte contre les groupes armés terroristes ont été 
couplées à des « actions ponctuelles d’aide médicale menées au profit de patients civils par les unités au 
cours de leur progression ». 



Au-delà de ces succès tactiques, la réussite de cette opération illustre les progrès réalisés par la Force 
Conjointe depuis sa première opération (Haw Bi) réalisée en novembre dernier. 

Cette opération a démontré la capacité de la Force Conjointe à assurer en autonomie le soutien d’une 
force conséquente déployée sur le terrain pendant plus de deux semaines. 

La coordination des unités sur le terrain par le PC tactique de Niamey, la bonne maîtrise de la coordination 
air avec les troupes au sol, les progrès réalisés sur le plan des transmissions, constituent d’autres motifs de 
satisfaction. 

Enfin, l’opération a permis de confirmer la capacité des officiers du poste de commandement de Sévaré et 
de Niamey, à planifier et à conduire ensemble des opérations interarmées et interalliées. 

Au bilan, avec l’opération Pagnali, la Force Conjointe a démontré sa capacité à opérer efficacement et en 
autonomie dans le fuseau Centre : « La Force Conjointe des Pays du G-5 Sahel s’affirme comme une force 
sahélienne qui connaît le terrain et dispose d’une capacité d’adaptation et d’une bonne coordination entre 
armées nationales ». 

Sorties air hebdomadaires (bilan du 31 janvier au 6 février inclus) 

Le bilan complet de l’activité aérienne de cette semaine est le suivant : 
30 sorties chasse / 17 sorties RAV ISR / 56 sorties transport. 
Total : 103 sorties (95 la semaine dernière). 
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Situation politique 

La situation politique a été marquée par le changement de présidence du G5 Sahel, désormais assurée par 
le président nigérien. 

Situation sécuritaire 

Des attaques terroristes ont eu lieu dans le centre. Le 9 février, dans la région de Kona, un engin explosif a 
frappé un véhicule civil, causant la mort de 5 personnes et en blessant 18 autres. 

Des attaques ont également eu lieu dans le nord du Mali. Le camp Minusma de Tessalit a été la cible d’un 
tir de roquette qui n’a pas fait de victime, tandis qu’une patrouille de la Minusma a été l’objet d’une 
attaque mêlant engin explosif improvisé et tirs d’armes légères dans la région de Tabankort. 

ACTIVITÉ DE LA FORCE 

Mise hors de combat de groupes terroristes dans le Nord Mali 

Dans la nuit du 13 au 14 février 2018, les forces françaises engagées au Sahel ont mené une opération sur 
trois objectifs de groupes armés terroristes, au nord-est du Mali, entre Boughessa et Tin-Zaouatène. 
L’opération a débuté par des frappes aériennes simultanées sur les objectifs, suivies d’assauts héliportés 
appuyés par des hélicoptères Tigre et conclues par un engagement au sol. Le bilan, provisoire à ce stade, 
est d’une vingtaine de terroristes tués ou capturés, 3 véhicules détruits, des armements récupérés, ainsi 
qu’un grand nombre de documents saisis. 

Opérations conjointes de sécurisation dans la zone des trois frontières… 

Barkhane poursuit son effort dans la zone des trois frontières. 

Les opérations se sont concentrées principalement autour de Ménaka. Des patrouilles conjointes avec les 
forces armées maliennes ont également été menées à Ansongo par les militaires français présents au titre 
du partenariat militaire opérationnel. 



… et dans le nord du Mali… 

Cette semaine, le groupement terre désert blindé a été engagé dans des opérations de sécurisation et de 
contrôle de zone sur l’axe reliant Almoustarat et Tarikent. Des patrouilles conjointes ont été conduites 
avec les forces armées maliennes. 

… couplées à des actions au profit des populations locales 

Aide médicale à la population à Tarikent 

Tirant parti de ses opérations de contrôle de zone autour de Tarikent, le GTD-Blindé a conduit des actions 
au profit des populations locales. Une aide médicale à la population a été menée au profit de 64 habitants 
de Tarikent. Deux infirmiers FAMa ont participé à cette action. 

Réfection des bacs de Lelehoye 

Ces derniers jours, Barkhane a procédé à la remise en état de deux bacs à Lelehoye, embarcadère situé le 
long du fleuve Niger au sud d’Ansongo. Les réparations réalisées permettent d’assurer de nouveau les 
passages quotidiens de part et d’autre du fleuve Niger et d’augmenter la sécurité de la mise en œuvre des 
bacs. 

Forum de l’emploi 

Le 1er février 2018, s’est tenu le second rendez-vous du « forum de l’emploi » à Gao. 

Grâce à ce forum, organisé et financé par Barkhane, ce sont désormais 49 jeunes de GAO qui sont en stage 
dans plus de trente entreprises et centres de formation professionnelle pour une durée de 4 mois. 

 
Sorties air hebdomadaires (bilan du 7 au 13 février inclus) 
28 sorties chasse / 23 sorties RAV ISR / 52 sorties transport. 
Total : 95 sorties (103 la semaine dernière). 
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APPRÉCIATION DE SITUATION 

Situation sécuritaire 

La semaine a été marquée par la mort au combat de deux soldats français. 

Le 21 février matin, un véhicule blindé léger du Groupement tactique désert blindé a été frappé par un 
engin explosif improvisé dans la région de Ménaka au Mali. L’explosion a provoqué la mort de ces deux 
soldats appartenant au 1er Spahis et blessé un autre. 

Le groupement tactique désert blindé est actuellement engagé dans des opérations de contrôle de zone 
dans la région des trois frontières entre le Mali, le Burkina Faso et le Niger afin de lutter contre les groupes 
armés terroristes y sévissant. 

 
ACTIVITÉ DE LA FORCE 

Fin des relèves de la force Barkhane : 8000 hommes concernés 

Cette semaine, une phase de relève importante de Barkhane vient de se terminer. En un peu plus d’un 
mois, tous les groupements ont été relevés par de nouvelles unités. 
Toutes sont maintenant à pied d’œuvre, engagées sur le terrain en opérations. 



Opérations dans la zone des trois frontières 

Barkhane poursuit son effort dans la zone des trois frontières afin d’interdire la libre disposition du terrain 
aux terroristes. 

Les opérations se concentrent actuellement dans la région de Gao, autour de Ménaka et Ansongo. 

Formation au profit des forces armées maliennes 

En parallèle de ses opérations contre les groupes armés terroristes, Barkhane poursuit l’accompagnement 
et d’entraînement des forces partenaires locales. 

Dans ce cadre, le détachement interarmes du partenariat militaire opérationnel d'Ansongo a conduit une 
séquence de formation au profit de militaires maliens de l’escadron tactique interarmes 12 d’Ansongo. Les 
savoir-faire suivants ont été travaillés : déplacement, combat d’infanterie, et techniques de lutte contre les 
engins explosifs improvisés. 

Rénovation du mobilier d’une école franco-arabe de Niamey 

Le vendredi 16 février 2018, 78 bureaux ont été fournis par Barkhane à une école franco-arabe de Niamey. 

En fin d’année dernière, 40 bureaux avaient déjà été fournis par Barkhane, portant donc à 118 le nombre 
de bureaux fournis à cette école de 20 classes pour plus de 400 élèves. 

La cérémonie d’inauguration du nouveau mobilier s’est tenue en présence de l’inspecteur d’académie de 
Niamey et du commandant de la base aérienne projetée de Niamey, représentant de la force Barkhane 
pour cet évènement.  

Sorties air hebdomadaires (bilan du 14 au 20 février inclus) 
18 sorties chasse / 35 sorties RAV ISR / 28 sorties transport. 

Total : 81 sorties (95 la semaine dernière). 
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APPRÉCIATION DE SITUATION 

Situation sécuritaire 

La semaine a été marquée par la poursuite de la stratégie d’évitement des groupes armés terroristes, au 
travers de plusieurs attaques indirectes visant les forces partenaires. 
La force Barkhane poursuit son engagement dans la région des trois frontières entre le Mali, le Burkina 
Faso et le Niger en menant des opérations de contrôle de zone visant les groupes armés terroristes 
sévissant dans la zone. 

ACTIVITÉ DE LA FORCE 

Opérations dans la zone des trois frontières 

Barkhane poursuit son effort dans la zone des trois frontières afin d’interdire la libre disposition du terrain 
aux terroristes. 

Les opérations se concentrent actuellement dans la région de Gao, autour de Ménaka et Ansongo. 

 
Formation au profit des forces armées maliennes 



La semaine passée, dans le cadre du développement du partenariat entre la force Barkhane et les forces 
armées maliennes (FAMa), un détachément du Groupement Tactique Aérocombat a réalisé une instruction 
au profit de la garnison FAMa de Ménaka. 
Cette instruction portait sur le guidage d’hélicoptère, et avait pour but d’apporter les connaissances de 
base pour guider depuis le sol un aéronef sur sa position et demander efficacement un appui feu ou un 
transport. 
Une phase théorique a été réalisée au sol par une petite équipe d’instructeurs, avant de procéder à des 
exercices pratiques de guidage avec un hélicoptère Gazelle. 

Action médicale conjointe à Tombouctou 

Le samedi 24 février, la force Barkhane et les FAMa ont mené une action d’aide médicale à la population à 
Tombouctou. 

Sur une initiative des FAMa, cette AMP a été organisée dans le quartier Sankoré. Les moyens d’accueil mis 
en place par le service de santé FAMa, appuyés par les moyens techniques de la force Barkhane, ont 
permis d’accueillir 81 personnes qui ont pu consulter les médecins des FAMa et de Barkhane. Les autorités 
locales de quartier étaient présentes afin de rencontrer la population et soutenir l’initiative des FAMa. 
Pour clôturer cette AMP, des discours de remerciements ont été prononcés par les différentes autorités 
présentes devant les médias maliens et les militaires présents. 

Sorties air hebdomadaires (bilan du 21 au 27 février inclus) 

41 sorties chasse / 18 sorties RAV ISR / 45 sorties transport. 

Total : 104 sorties (81 la semaine dernière). 
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APPRÉCIATION DE SITUATION 

Situation sécuritaire 

La semaine a été principalement marquée par les attaques meurtrières au Burkina Faso. Concomitantes 
avec la date anniversaire de la création du rassemblement pour la victoire de l’Islam au Maghreb (RVIM), 
ces dernières ont été opportunément présentées par le RVIM comme une réponse à la série de coups 
portés les semaines précédentes par Barkhane contre les groupes armés terroristes. 

D’une façon générale, les groupes armés terroristes continuent de faire des engins explosifs improvisés 
(EEI) leur mode d’action privilégié, touchant à la fois les FAMa, la MINUSMA, mais aussi de nombreux civils. 

Le 25 février, un couple et leur enfant sont morts dans l’explosion de leur véhicule dans le Macina tandis 
que le 28 février, un engin a explosé en plein centre-ville de Kidal loin de toute cible militaire. 

Précisions sur les attentats à Ouagadougou 

Le vendredi 2 mars à Ouagadougou, une double attaque terroriste a frappé l’ambassade de France et 
l'état-major général des armées burkinabé. 

L’attaque sur l’ambassade a été repoussée par les militaires français en charge de la sécurité du site, 
neutralisant rapidement les quatre assaillants. Aucun personnel de l’ambassade n’a été blessé dans 
l’attaque. 

Les forces burkinabés ont quant à elles réagi à l’attaque menée contre l’état-major général, neutralisant 
également les quatre assaillants. 



Le bilan provisoire de l’attaque est de huit militaires burkinabés décédés et de 79 blessés, tandis que les 
huit terroristes assaillants ont tous été tués. 

Ces attaques ne remettent pas en question notre lien avec les pays du G5 Sahel. A ce titre, les propos tenus 
par monsieur Isoufou, président du Niger mais aussi actuel président du G5 Sahel, résument très bien l’état 
d’esprit général : « Je voudrais avoir une pensée pour les alliés, qui payent un lourd tribu dans ce combat 
que nous menons côte à côte contre le terrorisme et en particulier, parmi les alliés, la France, dont 
l'ambassade a été attaquée. (…) On entend souvent dire de nos alliés qu'ils sont des forces étrangères. 
Pour nous ce ne sont pas des forces étrangères, mais des forces alliées qui combattent pour la même cause 
que nous ». 

ACTIVITÉ DE LA FORCE 

Opérations dans la zone des trois frontières 

Barkhane poursuit son effort dans la zone des trois frontières afin d’interdire la libre disposition du terrain 
aux terroristes qui refusent toujours l’affrontement direct avec Barkhane. 

L’effort se concentre le long de la frontière entre le Mali et le Niger. 

Les opérations sont menées en parfaite coordination avec les autorités locales, les forces armées 
maliennes et la MINUSMA. 

Opérations d’opportunité ayant permis de neutraliser de nombreux terroristes 

Ces dernières semaines, plusieurs opérations d’opportunité ont été menées contre les groupes armés 
terroristes. 

La dernière en date a eu lieu le 6 mars. Lors d’une opération de reconnaissance menée au sud d’in 
Delimane, à proximité de la frontière avec le Niger, un détachement de Barkhane a été pris à partie par un 
groupe armé terroriste. La riposte du groupe engagé au sol, rapidement soutenu un hélicoptère Tigre et 
une Gazelle, a permis de mettre hors de combat trois terroristes. 

Saisie de matériel terroriste 

Dans ces mêmes opérations de contrôle de zone, différentes caches d’arme et de matériel ont été 
découvertes. 

Le 25 février, la fouille d’un campement a permis la découverte de roquettes ainsi qu’un lanceur artisanal. 

Le 1er mars, une autre cache a été mise à jour. Une importante quantité de matériel nécessaire à la 
confection d’engins explosifs improvisés (EEI) y a été trouvée, dont des détonateurs et du cordeau 
détonant. 

Travaux d’infrastructures 

Les opérations de sécurisation ont été accompagnées de travaux d’infrastructures. 

La piste d’atterrissage de Ménaka a été aménagée et est maintenant capable d’accueillir un Casa nurse, 
capable de réaliser des évacuations sanitaires. 

Aide médicale à la population et réfection d’un puits à In Delimane 

Barkhane accompagne également ses opérations d’actions au profit de la population. 

A In Delimane, Barkhane a profité de sa présence pour réaliser des aides médicales à la population et 
remettre en état un puits qui était en avarie depuis plusieurs mois. 

Sorties air hebdomadaires (bilan du 28 février au 6 mars inclus) 
32 sorties chasse / 23 sorties RAV ISR / 35 sorties transport. 



Total : 90 sorties. 

 

Point de situation 15 mars 2018 
 

APPRÉCIATION DE SITUATION 

Situation sécuritaire 

La situation sécuritaire demeure marquée par des attaques terroristes régulières à l’engin explosif. 

ACTIVITÉ DE LA FORCE 

Opérations dans la zone des trois frontières… 

Au travers d’opérations menées dans la région des trois frontières en coordination et aux côtés des forces 
armées maliennes, Barkhane maintient la pression sur les groupes armés terroristes. 

… qui portent des coups significatifs aux groupes armés terroristes 

En un peu plus d’un mois, depuis le 15 février dernier, une soixantaine de terroristes ont été mis hors de 
combat dans des opérations menées par Barkhane et les forces armées maliennes, en liaison avec les 
forces armées nigériennes. En outre, ont été saisis ou détruits des pick-up et des motos, des armements 
individuels et collectifs, ainsi qu’une grande quantité de matériel nécessaire à la confection d’engins 
explosifs improvisés. 

Des succès récents 

Ces derniers jours encore, au cours de plusieurs opérations menées aux côtés des forces armées maliennes 
et en lien avec les forces armées nigériennes au sud de l’axe Ansongo-Ménaka, Barkhane a porté plusieurs 
coups significatifs aux groupes armés terroristes sévissant le long de la frontière entre le Mali et le Niger. 

Du 9 au 12 mars, deux opérations ont permis de mettre hors de combat une dizaine de terroristes. 

Trois campements logistiques terroristes ont été découverts, permettant la saisie ou la destruction de 
nombreux matériels dont de l’armement individuel et collectif et du matériel de communication. 

Ces opérations ont systématiquement mis en œuvre des drones Reaper, des avions de chasse et des 
hélicoptères Tigre et Gazelle. 

Aide à la population 

Ces opérations sont systématiquement accompagnées d’actions d’aide à la population locale. 

Cette semaine, Barkhane a notamment procédé à des actions d’aides médicales à la population (AMP). 
Une première a été conduite le 8 mars dans le secteur d’Amalaoulaou au sud-ouest de Ménaka ; elle a 
permis de soigner une vingtaine de patients. Une autre s’est tenue le 9 mars à In Delimane ; une 
cinquantaine de villageois a pu y bénéficier des soins médicaux des médecins et infirmiers de Barkhane. 

 Sorties air hebdomadaires (bilan du 7 au 13 mars inclus 

 
Point de situation du 13 au 19 avril 2018 

 
APPRÉCIATION DE SITUATION 

 Situation sécuritaire 



Cette semaine, la situation sécuritaire dans le nord du Mali a été principalement marquée par l’attaque 
contre le camp de la MINUSMA à Tombouctou. 

 Attaque du camp de la MINUSMA à Tombouctou 

Le 14 avril, les forces de la MINUSMA et les forces françaises à Tombouctou ont contré une attaque d’un 
groupe armé terroriste, attaque qui a combiné des tirs mortiers, l’explosion de trois véhicules piégés, et un 
assaut mené par des assaillants dont certains étaient munis de ceintures explosives et déguisés en Casques 
bleus. 

Deux patrouilles de Mirage 2000, une patrouille d’hélicoptères Tigre ainsi que des commandos déployés 
par hélicoptère NH90 et avion de transport tactique ont immédiatement été engagés pour appuyer la 
reprise de contrôle de la situation. 

Au moins 15 terroristes ont été tués. 7 militaires français ont été blessés et pris en charge dans les 
structures médicales françaises établies à Gao au Mali. Le décès d’un Casque bleu burkinabé est 
malheureusement à déplorer. 

Néanmoins, la réactivité et la combativité des soldats de Barkhane et de la MINSUMA ainsi que la 
coordination des deux forces prises à partie, ont permis de contrer efficacement cette attaque et de porter 
une sévère attrition à un adversaire aux méthodes sournoises. 

 
ACTIVITÉ DE LA FORCE 

 Poursuite des opérations dans la zone des trois frontières… 

La Force Barkhane poursuit son effort dans la région des trois frontières au côté des forces armées 
maliennes et en coordination avec les forces armées nigériennes. 

Les opérations de contrôle de zone se concentrent plus particulièrement dans les régions de Ménaka et 
d’In Delimane, ainsi que le long de la frontière entre le Mali et le Niger. 

 Tout en poursuivant ses actions au profit de la population locale : inauguration d’une citerne d’eau à 
Ménaka 

Cette semaine Barkhane a participé à l’inauguration d’une cuve souple, dans le premier quartier de 
Ménaka. Le projet initié par le conseil régional de la jeunesse (CRJ) en partenariat avec la force BARKHANE 
et la MINUSMA, avait pour objectif de fournir à la population un accès en eau dans les zones mal 
desservies par l’adduction d’eau. 

L’inauguration de la cuve de 1000 litres, cofinancée par Barkhane et la MINUSMA, s’est déroulée en 
présence du secrétaire du gouverneur de Ménaka, du représentant de quartier, des radios rurales, de la 
force Barkhane, de la MINUSMA et des membres du CRJ instigateurs du projet. 

 Sorties air hebdomadaires (bilan du 11 au 17 avril inclus) 

36 sorties chasse / 27 sorties RAV ISR / 39 sorties transport. 

Total : 102 sorties (94 la semaine dernière). 

34 sorties chasse / 25 sorties RAV ISR / 51 sorties transport. 

Total : 110 sorties (90 la semaine dernière). 

 



Point de situation 1er au 7 juin 2018 

APPRÉCIATION DE SITUATION 

 Situation sécuritaire 

La situation sécuritaire au Mali a été marquée cette semaine par des tirs de mortiers contre l’emprise 
partagée entre la MINUSMA et Barkhane à Kidal. Ces tirs n’ont pas fait de victime et n’ont causé que des 
dégâts matériels légers. Plusieurs accrochages entre des groupes armés terroristes et des forces armées 
maliennes accompagnées de groupes d’autodéfense locaux ont également eu lieu à proximité de la 
frontière avec le Niger. 

ACTIVITÉ DE LA FORCE 

 Poursuite des opérations dans la zone des trois frontières… 

La Force Barkhane poursuit son effort dans la région des trois frontières au côté des forces armées 
maliennes et en coordination avec les forces armées nigériennes. 

Les opérations se concentrent toujours dans les régions d’Ansongo, de Ménaka et d’In Delimane, zone 
stratégique par son positionnement à la frontière de trois pays. 

Les opérations menées cette semaine n’ont pas donné lieu à des contacts avec les groupes armés 
terroristes qui continuent d’éviter l’affrontement direct avec Barkhane. 

 … tout en poursuivant ses actions au profit de la population locale 

Depuis le 3 mai, Barkhane participe à la réfection d’une laiterie de Ménaka au profit d’une association de 
femme. 

L’objectif est d’équiper la laiterie en panneaux photovoltaïques afin d’assurer son autonomie électrique. 

Douze panneaux solaires ont été financés par Barkhane. Leur installation est supervisée par les forces 
armées maliennes. 

 Des efforts qui s’accompagnent d’une implication croissante des forces armées maliennes dans la zone 

Les forces armées maliennes accentuent leur effort dans la sécurisation de la région de trois frontières. 
Elles intensifient notamment leurs opérations autour de la route nationale 20, sur l’axe Ansongo-
Ménaka, contribuant ainsi à la lutte contre les groupes armés terroristes, à la sécurité de la région et à 
leur acceptation par les populations locales. 

o Des forces armées maliennes de plus en plus nombreuses dans la zone 

Depuis novembre dernier et le lancement des opérations de Barkhane dans la zone, une compagnie 
supplémentaire des forces armées maliennes (FAMa) et une section de la garde nationale sont arrivées 
dans la région. 

Cette augmentation du nombre des forces de sécurité maliennes a été facilitée par les nombreux travaux 
d’infrastructures réalisés par Barkhane dans la zone : construction d’un camp militaire à In Delimane, 
réhabilitation du centre opération du poste FAMa d’Ansongo, rénovation des pistes aviation à In 
Kismane et Ménaka et valorisation du dispositif de sécurité de la ville de Ménaka par l’aménagement de 
check-points et de chicanes. 

Tous ces travaux permettent de mettre en place les conditions matérielles et logistiques nécessaires à 
l’installation durable des forces de sécurité maliennes dans la zone. 



A In Delimane, une compagnie d’une centaine de soldats FAMa est désormais en place dans le camp 
achevé en avril dernier. C’est une avancée notable même si leur présence doit encore être pérennisée. 

o Des forces de sécurité mieux formées, mais aussi plus autonomes et plus entreprenantes 

Barkhane conduit des actions de formation spécifiques afin d’élargir le champ de compétence des forces 
armées maliennes déployées à ses côtés. Ces formations traitent par exemple des domaines de la lutte 
contre les engins explosifs improvisés et des procédures d’appui feu aérien. 

Ce sont d’ailleurs les forces armées maliennes qui ont assuré en autonomie la sécurisation de la visite du 
Premier ministre malien à Ménaka le 9 mai dernier. Depuis, elles assurent seules la sécurité de la ville, 
patrouillant de jour comme de nuit, et armant les check-points. 

A In Delimane, la compagnie récemment arrivée sur le nouveau camp prend peu à peu la mesure de son 
environnement, conduisant des patrouilles dans sa zone de responsabilité et participant aux réunions 
sécuritaires locales. 

o Une intégration croissante entre forces armées maliennes et forces françaises 

La confiance réciproque et l’interopérabilité qui se sont construites au fil des opérations conjointes 
permettent une intégration de plus en plus importante entre les forces armées maliennes et la force 
Barkhane. Le mois dernier, une section française a été intégrée pendant trois semaines au sein d’une 
compagnie malienne. 

 Sorties air hebdomadaires (bilan du 30 mai au 5 juin inclus) 

33 sorties chasse / 22 sorties RAV ISR / 42 sorties transport. 

Total : 97 sorties (97 la semaine dernière). 

 

Point de situation du 13 au 19 juillet 

SAHEL - BARKHANE 

APPRÉCIATION DE SITUATION 

 Situation sécuritaire 

La situation sécuritaire a été calme cette semaine. Aucun évènement marquant n’est à relever dans la 
zone d’opération de Barkhane. 

 Déploiement des CH47 britanniques à Gao 

Depuis le mois de mai 2018, la force Barkhane s’est adaptée pour accueillir le détachement britannique 
sur la base de Gao (Mali). Cette dernière s’est attelée à monter une plateforme aéronautique de plus de 
17 000 m2 destinée à accueillir les trois Chinook CH47 de la Royal Air Force. D’importants travaux de 
terrassement ainsi que l’aménagement de taxiway répondant à leur propre cahier des charges ont été 
réalisés. Des abris modulaires destinés à la protection et l’entretien des hélicoptères ont par ailleurs été 
construits. 

Début juillet les CH47 sont arrivés sur la base aérienne de Niamey (Niger) et ont été reconfigurés. Après 
des contrôles de sécurité et de navigabilité, ils ont rejoint Gao le 18 juillet. 

Illustrant la coopération franco-britannique dans la lutte contre les groupes armés terroristes au Sahel, 
les CH47 contribueront à augmenter significativement les capacités d’aéromobilité de la force Barkhane. 

FORCE CONJOINTE DU G5 SAHEL 



 Première opération de la Force conjointe sur le fuseau Est  

Du 01 au 12 juillet, la Force conjointe du G5 Sahel a réalisé sa première opération dans le secteur Est. Elle 
avait pour but de lutter contre les groupes criminels organisés opérant au niveau de la frontière Nord 
entre le Niger et le Tchad. Par ailleurs, des missions d’aide aux populations ont été réalisées. 

Dans ce cadre, l’équivalent d’un bataillon composé d’unités tchadiennes et nigériennes a été engagé 
dans une zone d’opération au Nord-Ouest du Tchad, dans la zone des trois frontières. 

Cette opération atteste d’une coordination plus aboutie entre les forces armées de ces deux pays. Le 
processus opérationnel dans le poste de commandement du fuseau Est a notamment été amélioré, 
marquant l’opérationnalisation des unités de la force au sein de ce fuseau. 

ACTIVITÉ DE LA FORCE 

 Soutien logistique et aérien de Barkhane à la Force conjointe sur le fuseau Est  

Cette opération de la Force conjointe a bénéficié de l’appui de la force Barkhane notamment dans les 
domaines de l’aide à la planification et du soutien logistique et aérien. 

Dans ce cadre, Barkhane a participé au déploiement de la force conjointe dans le Nord du Tchad et a 
permis la livraison de matériels (tentes, eau, carburant) à Faya-Largeau. En appui de ses partenaires, elle 
a contribué à la sécurisation de ce « hub logistique ». Une reconnaissance technique de la piste de Zouar, 
au Tchad, a été réalisée et devrait permettre, à l’avenir, de faciliter l’appui logistique des unités 
déployées dans cette région. 

Barkhane a également fourni un appui renseignement au profit des forces déployées, ainsi qu’un appui 
3D par la chasse. Plusieurs créneaux ont été honorés notamment les 10 et 11 juillet. 

Au bilan, la Force conjointe du G5 Sahel a mis en place ses postes de commandement, a pris sous ses 
ordres sept bataillons et conduit plusieurs opérations majeures. En appui, Barkhane et les forces 
prépositionnées (éléments français au Sénégal et au Gabon) ont contribué à la formation de 1200 de ses 
soldats. 

Sorties air hebdomadaires (bilan du 11 au 17 juillet inclus) 

36 sorties chasse / 23 sorties RAV ISR / 33 sorties transport. 

Total : 92 sorties (111 la semaine dernière). 

 
 

Point de situation du 20 au 26 juillet 

SAHEL - BARKHANE 

APPRÉCIATION DE SITUATION 

 Situation sécuritaire 

La situation sécuritaire dans la zone d’opération de Barkhane a été marquée par plusieurs attaques 
terroristes ayant causé des victimes civiles, notamment au travers d’attaques par engins explosifs 
improvisés. 

Partenariat militaire opérationnel 

 Formation de cadres au profit du Tchad 



Barkhane a achevé une instruction opérationnelle dédiée au « combat de l’infanterie » réalisée au profit 
d’un détachement de 30 lieutenants et sous-officiers tchadiens issus des centres d’instruction de La 
Loumia, de Moussoro et de l’Etat-Major de l’Armée de Terre de N’Djamena. La formation des formateurs 
des pays partenaires est centrale pour Barkhane. Ce partenariat structure les relations entretenues par 
la force et vise à favoriser l’appropriation par les pays du G5Sahel de la lutte contre les groupes armés 
terroristes. 

Depuis le début de l’année 2018, 27 actions de formation ont été conduites au Tchad, permettant la 
formation de plus de 320 soldats. En 2017, plus de 400 militaires tchadiens avaient déjà été formés. 

 Action au profit de la population tchadienne 

Un projet de grande envergure a été réalisé dans la localité de Guilmey, à 15km de N’Djamena, afin 
d’améliorer les conditions d’accès à l’eau de la population locale. Les autorités du village avaient sollicité 
la force Barkhane pour ce projet d’ampleur en septembre 2017. Les travaux ont été initiés en février 
2018 et se sont terminés au mois de juillet. 

Un forage d’une soixantaine de mètres a été réalisé pour l’établissement d’un puits équipé d’une pompe 
à eau fonctionnant à énergie solaire. Un château d’eau et des canalisations permettant d’amener l’eau 
au centre du village ont également été construits. 

Ces ouvrages seront inaugurés sous peu en présence de personnalités locales et de représentants de la 
force Barkhane. 

Depuis le début de l’année, Barkhane a soutenu plusieurs chantiers au Tchad, dont la réfection de salles 
de classe, ainsi que des actions d’accompagnement destinées à initier des projets de maraichage. 

En parallèle, depuis le début de l’année 2018, plus de 11000 consultations ont été réalisées par la force 
Barkhane au profit de la population tchadienne. Ces consultations ont abouti à près de 500 interventions 
chirurgicales et plus de 1800 soins dentaires. 

ACTIVITÉ DE LA FORCE 

 Poursuite des opérations dans la région de Menaka 

Le 20 juillet, les Chinook du contingent britannique engagé aux côtés de Barkhane ont effectué leur 
première mission d’acheminement de personnels sur la ville de Menaka. Cette mission a permis de 
valider les procédures conjointes mises en place. 

En parallèle, un détachement d’experts de la force Barkhane a conduit durant cinq jours une mission 
d’évaluation des besoins de la population civile à Menaka. Les contacts établis ont été fructueux et ont 
permis d’identifier les futurs projets de développement de court et long termes dans la région, 
essentiellement dans les domaines de l’éducation et de la santé. Ils prolongent l’action de Barkhane 
initiée il y a près de dix mois dans la région. 

 Formation de chefs de sections maliens 

Le 18 juillet, Barkhane a achevé la formation en immersion de cinq chefs de section maliens initiée le 25 
juin. Intégrés au sein d’une opération majeure réalisée dans la zone des trois frontières, les stagiaires, 
récemment sortis d’école, ont effectué deux semaines de reconnaissances, de fouilles et d’infiltrations 
en doublure des chefs de section de la force Barkhane. 

Cette formation en immersion au profit des cadres de l’armée malienne est en passe de devenir une 
constante du partenariat entre les deux forces, régulièrement engagées côte à côte. Elle participe à 
l’opérationnalisation et l’assurance des forces armées maliennes en leur donnant les capacités à terme 
d’assurer leur propre sécurité. 



Sorties air hebdomadaires (bilan du 18 au 24 juillet inclus) 

35 sorties chasse / 21 sorties RAV ISR / 40 sorties transport. 

Total : 96 sorties (92 la semaine dernière). 

 
Point de situation du 3 au 9 août 

SAHEL - BARKHANE 

APPRÉCIATION DE SITUATION 

 Situation sécuritaire 

La situation sécuritaire dans la zone d’opération de Barkhane est restée globalement calme, alors que les 
forces de sécurité maliennes concentrent leurs efforts sur la sécurisation du second tour des élections 
prévu ce weekend. 

ACTIVITÉ DE LA FORCE 

 Arrivée du détachement estonien 

Le 6 août 2018, une cinquantaine de soldats estoniens du bataillon d’infanterie légère « Scoutspataljon » 
de Paldiski ont décollé de Tallin pour atterrir 24 heures plus tard sur la plateforme aéroportuaire de Gao. 
Concrétisation de la volonté de l’Etat balte d’assister la France dans sa lutte contre les groupes armés 
terroristes, les soldats ont été accueillis par le Colonel Jean de Monicault, commandant le groupement 
tactique désert infanterie (GTD-I) « Altor » auquel ils seront rattachés. 

Après une appropriation progressive de leurs missions et une acculturation au théâtre, ces soldats 
estoniens seront en mesure de contribuer à la protection des installations de la force Barkhane à Gao. 

Début mai 2018, le Parlement estonien avait voté en faveur de cet engagement au profit de l’opération 
Barkhane. A l’invitation du Mali et en liaison avec la France, l’Estonie s’engage dès à présent avec le 
déploiement de 50 militaires et de 4 véhicules blindés au Mali, pour une durée d’un an. Ce déploiement 
s’ajoute à celui des britanniques qui mettent en œuvre trois hélicoptères CH47 Chinook et marque une 
preuve concrète de l’engagement de nos alliés européens aux côtés de la France en bande sahélo-
saharienne. 

 Actions au profit de la population  

Le 4 août 2018, une laiterie entièrement électrifiée a été inaugurée à Ménaka. Cette inauguration marque 
l’aboutissement d’un travail de plusieurs mois lancé au mois d’avril. Il s’inscrit dans la lignée d’autres 
actions civilo-militaires menées par la force Barkhane, destinées à améliorer les conditions de vie des 
Ménakais. 

Ce projet vise le redémarrage de l’économie laitière dans la ville de Ménaka, qui avait cessé de fonctionner 
depuis 2013. Douze panneaux solaires, des batteries, l’installation d’un réseau de câbles et de boitiers 
électroniques de gestion du courant, financés par la force, ont contribué à rétablir l’électricité de manière 
pérenne. 

La laiterie emploie 28 personnes qui collectent et conditionnent le lait avant de le revendre en sachets, ou 
transformé en yaourt. 

 Opération logistique au Nord du Mali 

Ces dernières semaines le groupement tactique logistique a mobilisé plus d’une centaine de véhicules, 
militaires et civils, pour ravitailler les unités déployées dans le Nord du Mali. Leur périple, entamé le 15 



juillet, les aura mené de Gao jusqu’aux postes avancés de Kidal et Tessalit 400 km plus au Nord. Menée 
dans le cadre de manœuvres logistiques périodiques baptisées Charente, cette opération aura permis 
d’assurer le ravitaillement indispensable au bon déroulement des opérations militaires. 

Plusieurs centaines de tonnes de matériels et de rechanges divers ont ainsi transité sur les pistes 
désertiques du nord du Mali, ainsi que des denrées alimentaires essentielles, dont environ soixante-dix 
mille litres d’eau minérale. 

Les distances parcourues et la rudesse des pistes ont mis le matériel et les hommes à rude épreuve, 
rendant indispensable le travail de l’échelon de maintenance sollicité pour régler au plus vite les incidents 
dans des conditions où le thermomètre tutoie régulièrement les 50 °C et où la saison des pluies bat son 
plein. 

Pour sécuriser le convoi, des vols réguliers de reconnaissance ont été effectués par les aéronefs et drones 
de la force Barkhane, alors qu’un détachement du groupe tactique désert blindé était également mobilisé 
pour assurer la reconnaissance des axes empruntés et participer à la protection du convoi logistique. 

 Activité aérienne 

Au début du mois de juillet, un des drones Reaper du détachement installé sur la base aérienne projetée 
de Niamey a quitté le théâtre pour rejoindre la base aérienne 709 de Cognac. Ce transfert, qui n’impacte 
pas l’activité opérationnelle du détachement, permet de renforcer les capacités de formation de nouveaux 
équipages de Reaper en métropole qui pourront être à leur tour déployés au Niger afin d’accroitre encore 
l’utilisation de cette capacité indispensable aux opérations de la force Barkhane. Désormais quatre drones 
Reaper sont donc engagés en BSS à partir de la base aérienne projetée de Niamey. 

Cette semaine les aéronefs de la force Barkhane totalisent 89 sorties, dont 34 sorties chasses, 19 sorties 
RAV/ISR, et 36 sorties transport (bilan du 1er au 7 août inclus). 

 

Point de situation du 23 au 30 août 
 
 

APPRÉCIATION DE SITUATION 

 Situation sécuritaire 
Au Mali, une semaine après la réélection du président sortant, M. Ibrahim Boubacar Keïta, la situation 
est restée calme et, en cette semaine de la fête de la Tabaski, le niveau de menace est demeuré stable. 

Au mois d’août, l’action des forces de sécurité maliennes soutenues par la MINUSMA a permis aux 
élections de se tenir dans des conditions sécuritaires satisfaisantes. 

La situation est semble-t-il assez différente au Burkina Faso avec une recrudescence d’assassinats au 
nord du pays. On note également l’attaque complexe subie le 28 août par la gendarmerie de Pama, ville 
située au sud-est du pays, qui a combiné attaque IED et prise à partie des forces burkinabè. 

ACTIVITÉ DE LA FORCE 

 Neutralisation d’un chef de groupe armé terroriste 
Dans la nuit du 26 au 27 août, à cinquante kilomètres au sud-ouest de Ménaka (Mali), des unités de la 
force Barkhane ont mené une action contre un groupe armé terroriste, neutralisant son chef, Mohamed 
Ag Almouner, l’un des principaux responsables de l’Etat Islamique au Grand Sahara (EIGS). 

L’opération, déclenchée dans la nuit, a consisté en une frappe aérienne par deux Mirage 2000 sur la 
position du groupe terroriste, suivie d’une action au sol pour saisir la position. Les commandos déployés 
ont constaté la mort de Mohamed Ag Almouner et d’un membre de sa garde rapprochée. Ils ont 
découvert que deux civils, une femme et un adolescent, avaient également été tués et qu’un membre du 



groupe terroriste ainsi que deux autres civils avaient été blessés. Ces derniers ont été pris en charge par 
les équipes médicales de Barkhane. 

Mohamed Ag Almouner est considéré comme un responsable actif de l’embuscade du 4 octobre 2017 à 
Tongo Tongo au Niger au cours de laquelle 5 militaires nigériens et 4 militaires américains avaient trouvé 
la mort. Il est également responsable de l’exécution de 30 civils à Wakazé le 27 avril 2018. Sa perte est 
un coup dur pour l’EIGS qui fait suite à la reddition cet été, aux autorités algériennes, de Sultan Ould 
Bali, un autre haut dirigeant de l’organisation. 

Le groupe terroriste EIGS est désormais affaibli. Déstructuré par la perte de certains cadres de haut 
niveau, il est désorganisé avec la perte de capacités de ravitaillement dont le groupe de Mohamed Ag 
Almouner était responsable. Il a perdu sa liberté d’action et de trafic dans sa zone de prédilection après 
les actions menées par la force Barkhane depuis novembre dernier. 

 Opérations dans la région du Liptako se poursuivent  
De façon à conforter les gains acquis dans le Liptako et à permettre, à terme, aux forces armées 
maliennes (FAMA) d’opérer seules, la force Barkhane continue à déployer ses groupements tactiques 
désert (blindé et infanterie) aux côtés des FAMA dans cette région dans le cadre de l’opération Koufra. 

 Les actions conduites par Barkhane sont facilitées par un appui très apprécié des partenaires européens 
Le détachement de trois hélicoptères CH47 Chinook britanniques a été déclaré pleinement opérationnel 
le 16 août. Déjà engagé à plusieurs reprises, il offre une capacité supplémentaire en matière 
d’aéromobilité à la force Barkhane. Depuis leur arrivée, les Britanniques ont transporté plus de 40 
tonnes de fret et près de 700 hommes. Un CH47 permet d’acheminer, en une seule rotation, jusqu’à 5 
tonnes de fret ou une quarantaine de soldats. 

De la même manière, un contingent estonien renforce le dispositif Barkhane en assurant, depuis le 21 
août, la mission de force protection de la plateforme opérationnelle désert de Gao. Un détachement 
estonien a patrouillé conjointement avec des éléments motorisés (VBCI) français dans la ville de Gao le 
29 août. 

Enfin, dans le domaine du transport aérien, les Alliés apportent un soutien particulièrement précieux. 
Par exemple, grâce aux accords permettant d’échanger des heures de vol entre nations européennes 
membres de l’EATC. 

Pour illustrer ce soutien européen, au mois d’août, un tiers des 156 vols intra-théâtre a été assuré par les 
partenaires européens de la France au titre de l’article 42.7 du traité de Lisbonne. 

 Sorties air hebdomadaires (bilan du 22 au 28 août inclus) 
35 sorties chasse / 15 sorties RAV ISR / 36 sorties transport. 

Total : 86 sorties (115 la semaine dernière). 

 

Point de situation du 31 août au 6 septembre 2018 
 
 
APPRÉCIATION DE SITUATION 

Situation sécuritaire 

 

Au Mali, la situation est restée calme. Le président réélu, M. Ibrahim Boubacar Keïta, a été investi le 4 
septembre. Le niveau de menace dans le pays n’a pas connu d’évolution majeure. La situation dans le Nord 
du Burkina-Faso est quant à elle fragile, avec différentes actions terroristes répertoriées ces dernières 
semaines. 

 

ACTIVITÉ DE LA FORCE 



Opérations dans la région du Liptako se poursuivent. 

La force Barkhane poursuit son action aux côtés des forces armées maliennes 

 (FAMa) dans le Liptako, de façon à conforter les gains et maintenir la pression sur l’ennemi. 

L’opération Koufra a ainsi vu le déploiement du groupement tactique désert (GTD) infanterie pour mener, 
conjointement avec les FAMa, des reconnaissances, mais aussi des actions au profit de la population à 
Ansongo et à Ménaka.  
Le GTD blindé s’est lui aussi déployé avec pour mission de contrôler les flux et perturber les 
approvisionnements des groupes armés terroristes.  

En amont du déploiement des GTD, une équipe du groupement de commandos parachutistes a réalisé une 
infiltration sous voile dans la nuit du 27 au 28 août après avoir été larguée depuis un Transall. Leur mission 
consistait à sécuriser et contrôler des axes pour détecter et neutraliser toute menace visant la force ou les 
populations. Ce mode d’action requiert un haut niveau de technicité et permet d’opérer en toute 
discrétion. 

Par ailleurs, toujours dans le cadre de l’opération Koufra, un engin explosif improvisé a été découvert le 
long de la RN 20 qui relie Ansongo à Ménaka, le 1er septembre. Il a été neutralisé par les démineurs de 
Barkhane. 

Le détachement estonien, après avoir mené des patrouilles conjointes avec les soldats français, a mené ses 
premières patrouilles autonomes dans Gao. 

Formations au profit des FAMa 

Pendant quatre mois, des instructeurs français comprenant notamment des sapeurs  

du 17ème Régiment de Génie Parachutiste et du 3ème Régiment de Génie ont formé trois équipes de 
spécialistes en explosifs des forces armées maliennes (FAMa) de la région de Gao dans le domaine de la 
lutte contre les engins explosifs improvisés (C-IED). 

Ce détachement d’instruction opérationnelle C-IED a permis de renforcer les capacités opérationnelles de 
l’armée malienne, avec pour objectif qu’elle puisse faire face, à terme, de manière autonome à cette 
menace permanente. 

Sorties air hebdomadaires (bilan du 29 août au 4 septembre inclus) 

42 sorties chasse / 21 sorties RAV ISR / 36 sorties transport 

Total : 99 sorties (86 la semaine précédente) 

 

Point de situation du 6 au 13 septembre 
 

APPRÉCIATION DE SITUATION 

 Situation sécuritaire 
Au Mali, la situation sécuritaire n’a pas évolué. 

La situation dans le Nord du Burkina-Faso reste fragile. 

ACTIVITÉ DE LA FORCE 

 Opérations dans la région du Liptako se poursuivent  
Aux côtés des forces armées Maliennes (FAMa), la force Barkhane a poursuivi son action dans le cadre 
de l’opération Koufra qui voit les groupements tactiques désert (GTD) infanterie et blindé déployés. 
Cette opération repose sur le principe du maintien d’une présence conjointe dans la durée. Elle vise à 
conserver l’initiative face aux groupes armés terroristes (GAT). 

Les opérations peuvent comporter : 

 des actions ponctuelles dans une logique de démantèlement de réseau ; 



 des opérations de reconnaissance, conduites conjointement avec les FAMa, et dont le but est d’étendre 
progressivement la zone d’action des forces maliennes ; 

 des actions de fouille de lieux d’intérêt. 

Les unités déployées assurent en parallèle des actions civilo-militaires au profit de la population. 

 Formation FAMa 
Cette semaine le GTD infanterie a dispensé plusieurs formations au profit des unités FAMa avec 
lesquelles il opère dans le Liptako. Un effort particulier a été réalisé dans le domaine du guidage aérien, 
de l’appui feu hélicoptère, de la lutte contre les IED et du secourisme au combat. 

 

Sorties air hebdomadaires (bilan du 5 au 11 septembre inclus) 

40 sorties chasse / 24 sorties RAV ISR / 43 sorties transport 

Total : 107 sorties (99 la semaine précédente) 

 

Point de situation du 28 septembre au 4 octobre 
 

 

APPRÉCIATION DE SITUATION 

Situation sécuritaire  

La situation sécuritaire dans la zone d’opération de Barkhane, n’a pas évolué. 

 La situation dans le Nord et Est du Burkina-Faso reste fragile.  

ACTIVITÉ DE LA FORCE 

Neutralisation du groupe armé terroriste responsable de l’attaque d’Inata au Burkina Faso 

Le 4 octobre 2018, une patrouille de deux chasseurs de la force Barkhane a conduit une frappe au Burkina-
Faso, à la demande des autorités militaires burkinabè, neutralisant le groupe armé terroriste responsable 
de l’attaque de la gendarmerie  

d’Inata dans le nord du Burkina Faso.  

Un drone Reaper a été dirigé vers la zone tandis que deux Mirage 2000 et un avion ravitailleur C135 ont 
décollé sous faible préavis de la base aérienne projetée de Niamey pour rallier la zone de l’attaque. Une 
colonne de plusieurs motos quittant la zone en direction du nord  a été détectée par le Reaper. Après avoir 
observé le comportement du groupe et levé le doute sur la nature terroriste de celui-ci, une frappe 
aérienne a été réalisée dans la nuit par les deux Mirage 2000. Le bilan de l’action est en cours d’évaluation. 

 
Opérations dans la région du Liptako se poursuivent 

Le groupement tactique désert (GTD) infanterie est toujours déployé aux côtés des forces armées 
maliennes (FAMa) dans le cadre de l’opération Koufra. Cette opération vise à conserver l’initiative face aux 
groupes armés terroristes dans le Liptako, grâce à une présence conjointe s’inscrivant dans la durée. 

Sécurité et développement au service de la population locale 

Le 28 septembre, un puits, obstrué depuis de nombreuses années, a été inauguré  

dans une école de Gao. Le projet de réhabilitation, initié sous l’impulsion conjointe de Barkhane et des 
FAMa a été réalisé avec l’aide des partenaires économiques locaux. Ce point d’eau permettra aux enfants 
vivant loin de l’école d’être à nouveau scolarisés. De nombreux élèves, dont la rentrée scolaire était 
imminente, étaient présents pour l’inauguration. 

Force conjointe du G5 Sahel 



Barkhane appuie la montée en puissance du poste de commandement du commandant de la force 
conjointe du G5 Sahel, situé à Bamako. 

Trois postes de commandement, un par fuseau, lui sont subordonnés. Chacun coordonne l’action de deux 
ou trois bataillons.  

Le poste de commandement du fuseau « Est », actuellement installé à N’Djamena, coordonne l’action d’un 
bataillon nigérien et d’un bataillon tchadien. Le PC du fuseau « Centre » est basé à Niamey au Niger, il 
commande trois bataillons (un burkinabè, un malien, un nigérien). Le PC du fuseau « Ouest » est basé à 
Néma en Mauritanie, il commande deux bataillons (un mauritanien et un malien). 

Un C130J déployé en BSS pour expérimentation 

Du 10 au 19 septembre, l’un des deux C130J basés à Orléans a été déployé au Sahel pour y conduire des 
expérimentations visant à valider, à terme, la capacité de cet avion à opérer sur terrain sommaire et en 
environnement opérationnel. 
Le C130J est équipé de moteurs plus puissants et plus économes en carburant que son prédécesseur, le 
C130H. Il permet de  transporter davantage de fret sur des distances plus grandes. Avec plus de 560 
militaires et près de 60 tonnes de fret transportés en moins d’une quarantaine d’heures de vol, les 
objectifs visés par l’expérimentation ont été atteints. L’emploi opérationnel de l’avion pourrait être 
prononcé au printemps 2019. 

 
Sorties air hebdomadaires (bilan du 26 septembre 2 octobre inclus) 

33 sorties chasse / 21 sorties RAV ISR / 58 sorties transport 

Total : 112 sorties (110 la semaine précédente) 

 

 

Point de situation du 5 au 11 octobre 

APPRÉCIATION DE SITUATION 

Situation sécuritaire au Mali 

Au Mali, la situation sécuritaire n’a pas évolué dans la zone d’opération de Barkhane. En coordination 
étroite avec ses partenaires, la force continue de maintenir la pression sur les GAT. 

Situation sécuritaire au Burkina Faso 

La situation au Burkina Faso reste fragile.Barkhane fait preuve de vigilance et, à la demande des autorités 
du pays, reste en mesure de fournir un appui aux forces sécurité burkinabè. 

Le Nord du pays est une zone connue d’évolution d’Ansarul Islam. 

L’Est du pays a été la cible de plusieurs attaques ces derniers mois. Profitant de la faible densité de 
population et d’une végétation luxuriante, des groupes armés mènent des attaques de prédation et des 
actions à l’encontre des forces de sécurité. Les actions de ces groupes n’ont pas été revendiquées. 
ACTIVITÉ DE LA FORCE 

Opérations dans la région du Liptako se poursuivent 

Le groupement terre désert (GTD) infanterie est toujours déployé aux côtés des forces armées maliennes 
(FAMa) dans le cadre de l’opération Koufra. Cette opération vise à conserver l’initiative face aux groupes 
armés terroristes (GAT) dans le Liptako en inscrivant une présence conjointe dans la durée. 

 

Actions au profit de la population locale 

Avant la rentrée des classes, Barkhane et les FAMa ont remis en état plusieurs écoles, notamment à 
Indelimane, Ansongo et Ménaka.Dans la région de Ménaka, en un an de présence, la force Barkhane et les 



FAMa se sont attachées à faire en sorte que les conditions de vie des 25 000 habitants de la ville 
s’améliorent.Après un effort sur le plan sécuritaire, de nombreux projets ont vu le jour, en matière d’accès 
à la santé, à l’eau et à l’éducation mais aussi pour permettre à la ville d’améliorer ses réseaux électrique, 
radio et de téléphonie mobile.Des soins ont été dispensés à la population par les équipes médicales 
françaises et les auxiliaires de santé des FAMa, formés par Barkhane, en liaison avec l’école médicale de 
Ménaka.Avec l’appui des entreprises locales, de nombreux chantiers d’adduction d’eau ont été réalisés, 
notamment le forage d’un puits qui avait permis d’apporter l’eau à 4000 personnes. 

 

Soutien des partenaires européens 

Un détachement de 50 militaires estoniens du Scout Battalion Estonia, parfaitement intégré au sein du 
GTD infanterie, participe à la défense du camp de Gao depuis le 21 août. En visite auprès de Barkhane le 6 
octobre, le Premier ministre estonien, monsieur Jüri Ratas, a réaffirmé son soutien à l’action française au 
Sahel.Signe de l’implication britannique au Sahel, trois hélicoptères lourds de transport CH-47 Chinook 
sont déployés à Gao depuis mi-juillet. Intégrés au GTD aérocombat, ils sont pleinement opérationnels 
depuis le 16 août. Ils renforcent la capacité logistique de Barkhane.Les CH-47 réalisent 100 heures de vol 
par mois, ce qui permet de transporter 500 soldats et 37,5 tonnes de fret par mois en moyenne. Les 
capacités de transport hélicoptères intra-théâtre, en matière de fret, ont ainsi été augmentées de moitié. 
Ils concourent à améliorer la mobilité de la force et renforcent la capacité à surprendre l’adversaire, 
facteurs clefs de supériorité opérationnelle. Ces aspects ont été soulignés par le général de Saint Quentin, 
sous-chef d’état-major opérations de l’état-major des armées et son homologue, le général Chalmers, qui 
se sont rendus ensemble à Gao et Ménaka en début de semaine. 

 

Formation FAMa 

Barkhane continue de dispenser des formations au profit des unités FAMa avec lesquelles il opère dans le 
Liptako. Des formations ont été dispensées en matière de lutte contre les IED, de soutien santé et de 
coordination des feux.Sorties air hebdomadaires (bilan du 03 au 09 octobre inclus)35 sorties chasse / 23 
sorties RAV ISR / 56 sorties transportTotal : 114 sorties (112 la semaine précédente) 

 

Point de situation du 12 au 18 octobre 
 
Le 17 octobre 2018, le caporal Abdelatif Rafik du 14ème Régiment d’Infanterie et de Soutien Logistique 
Parachutiste (RISLP) de Toulouse est décédé à Gao au Mali, des  

suites d’un accident en service. 

 
Le caporal Rafik était pilote de camion logistique de type Porteur polyvalent Logistique (PPLOG) au sein de 
l’escouade de transport PPLOG. 

Vers 18h heure locale, alors que le caporal se trouvait avec deux de ses camarades dans l’atelier de 
maintenance et qu’il procédait à des actes de maintenance sur un camion logistique, un pneu a explosé 
accidentellement. Le caporal Rafik a été projeté violemment au sol. Il a été immédiatement pris en charge 
par les médecins de l’antenne médico-chirurgicale militaire. En dépit des soins d’urgence prodigués, il est 
décédé à 18h50. Ses deux camarades ont été placés sous surveillance médicale. 
Une enquête a été déclenchée afin de préciser les circonstances de cet accident tragique. 
Soldat aux qualités professionnelles reconnues, le caporal Rafik était arrivé le 3 octobre 2018 sur le 
territoire malien au sein du Groupement tactique désert Logistique PHENIX. Il s’agissait de sa deuxième 
mission au sein de l’opération Barkhane. 

 
 

APPRÉCIATION DE SITUATION 



Situation sécuritaire 

Au Mali, la situation sécuritaire n’a pas évolué dans la zone d’opération de Barkhane. En coordination 
étroite avec ses partenaires, la force continue de maintenir la pression sur les GAT. 

ACTIVITÉ DE LA FORCE 
Les opérations dans la région du Liptako se poursuivent 

La présence de Barkhane dans le Liptako, aux côtés des forces armées maliennes (FAMa) vise à conserver 
l’initiative face aux groupes armés terroristes (GAT) dans la région, en inscrivant une présence conjointe 
dans la durée.  

Action en appui des FAMa au combat dans le Gourma 

Le 16 octobre, dans la région de Ndaki, à environ 200 km au sud-ouest de Gao, un  

combat de rencontre a eu lieu entre les forces armées maliennes (FAMa), appuyées par les militaires 
français de l’opération Barkhane, et des membres d’un groupe armé terroriste. Ce combat, mené au sol 
par les FAMa, s’est conclu par l’abandon du terrain par l’ennemi et la destruction d’un campement 
terroriste conséquent. 
Ce matin-là, vers 08h30 heure locale, deux sections des FAMa effectuent une mission de reconnaissance à 
l’ouest de Ndaki lorsqu’elles sont prises à partie par un volume estimé d’une cinquantaine d’assaillants, 
certains se déplaçant à moto. Les militaires maliens réagissent immédiatement et manœuvrent pour fixer 
l’ennemi afin d’éviter d’être contournés. 

 
Mis en alerte par les FAMa, le commandement de l’opération Barkhane déclenche un 

appui aérien comprenant une patrouille d’hélicoptères Tigre, rapidement renforcée par une patrouille de 2 
Mirage 2000. A leur arrivée, les hélicoptères Tigre essuient des tirs ennemis à l’arme légère mais 
également au lance-roquette RPG. Hélicoptères et avions délivrent des tirs de riposte. Les combats se 
poursuivent au sol. La ténacité des terroristes laisse penser que, soit le site est important, soit des chefs 
font partie des assaillants et les combattants tentent d’assurer leur protection. 

Une deuxième patrouille de Mirage relève la première sur zone tandis que le dispositif est renforcé en 
début d’après-midi par deux groupes de commandos de montagne. Militaires maliens et français 
procèdent à des reconnaissances puis à une saisie de la zone boisée où l’ennemi semble s’être installé.  

Dans la journée du 17 octobre, il apparaît que l’ennemi a abandonné le terrain, emportant avec lui ses 
éventuels blessés ou morts puisque seul un corps de combattant terroriste a été découvert. Un 
campement est découvert puis détruit. 
Au bilan, ce sont une quinzaine de motos et un pick-up qui ont été saisis puis détruits. Un important stock 
de matériel permettant la confection d’IED a également été saisi sur le campement, détruit en fin de 
journée du 17 octobre. 
Cette opération démontre la volonté des armées maliennes de mener des actions dans la profondeur et de 
se porter au contact des GAT, avec comme objectif de dénier à l’ennemi la possibilité de constituer des 
zones refuges. La coordination d’urgence mise en place entre les troupes au sol et les aéronefs de 
Barkhane a permis aux troupes au sol de l’emporter. 

Actions au profit de la population locale. 

Les actions en faveur de l’accès à l’éducation se poursuivent. Les travaux de réfection d’un puits dans 
l’école de Tabangout, à Ménéka, ont été achevés la semaine dernière. Le puits a été inauguré le 12 octobre 
et des kits scolaires ont été distribués aux enfants. Ce puits permet désormais d’assurer la classe toute la 
journée. 

FC G5 Sahel 

Le Collège de Défense du G5 Sahel, basé à Nouakchott, a accueilli le 15 octobre sa première promotion de 
stagiaires, issus des cinq pays du G5 Sahel, pour une formation opérationnelle et académique de neuf 
mois. 



Rattachée au Secrétariat Permanent du G5 Sahel, ce collège est la première école de guerre transnationale 
dans le monde. 

La France, par l’intermédiaire de la Direction de la coopération de sécurité et de défense (DCSD) du 
Ministère de l’Europe et des Affaires étrangères soutient ce projet depuis ses origines. Un coopérant 
militaire français est notamment inséré au sein de ce collège.  

L’ouverture du collège de défense du G5 Sahel est appuyée par de nombreux partenaires  étatiques ou 
non. Cette école vise à dispenser une formation commune de haut niveau qui permettra de renforcer 
l'interopérabilité de la force conjointe et ainsi lutter plus efficacement contre les groupes armés 
terroristes.  

Sorties air hebdomadaires (bilan du 10 au 16 octobre inclus) 

40 sorties chasse / 25 sorties RAV ISR / 65 sorties transport 

Total : 130 sorties (114 la semaine précédente) 

 

Point de situation du 19 au 25 octobre 
 
 
APPRÉCIATION DE SITUATION 

 
Situation sécuritaire 

Au Mali, la situation sécuritaire n’a pas évolué dans la zone d’opération de Barkhane. En coordination 
étroite avec ses partenaires, la force continue de maintenir la pression sur les GAT. 

ACTIVITÉ DE LA FORCE 

Opérations dans la région du Liptako se poursuivent. 

La présence de Barkhane dans le Liptako, aux côtés des forces armées maliennes (FAMa) vise à conserver 
l’initiative face aux groupes armés terroristes (GAT) dans la région en inscrivant une présence conjointe 
dans la durée.  

Actions au profit de la population locale.   

Depuis le mois de mars 2018, la force Barkhane a intensifié ses efforts dans la ville d’In Delimane, située 
dans le Liptako, à 200 km au Sud-Est de Gao. 
Une plate-forme opérationnelle a été réalisée au profit de la compagnie des Forces Armées Maliennes 
(FAMa) chargée de la sécurité de la zone.  
Des équipes d’actions civilo-militaires (CIMIC) des deux forces ont travaillé de pair pour permettre la 
réalisation de plusieurs projets essentiels : une pompe à eau a été rénovée, le centre de soins 
communautaire du village a été nettoyé et réagencé. Des aides médicales y ont été réalisées depuis. 

Enfin, un effort particulier a été fait sur la rénovation et la réouverture de l’école fermée depuis 2012.  

Appui au transfert du PC Est de la FC G5 Sahel. 

 Les efforts au profit de la Force conjointe se poursuivent. Ils visent à installer le poste de commandement 
du fuseau Est, secteur frontalier entre le Niger et le Tchad, dans la région de Wour au Nord-ouest du Tchad 
dans le Tibesti. 
Dans cette optique, Barkhane et l’Armée nationale tchadienne ont apporté leur concours à l’opérateur 
Expertise France. Cette agence française est  chargée d’élaborer le dossier technique d’appel d’offre, 
permettant le lancement de la construction du poste de commandement définitif du fuseau Est de la Force 
conjointe. 
Dans la continuité des reconnaissances effectuées au mois d’août, Expertise France s’est rendu sur place 
du 13 au 15 octobre. L’équipe était accompagnée d’officiers tchadiens et d’un détachement de protection 
de Barkhane. 



 
VOLET AERIEN 

Le dispositif aérien en BSS 

Les moyens aériens sont répartis sur deux bases aériennes projetées principales : à Niamey au Niger et à 
N’Djamena au Tchad. La force dispose ainsi en permanence de 8 Mirage 2000C ou D, de 6 à 10 avions de 
transport tactique et stratégique et de 4 drones.  

Par ailleurs, ces moyens sont complétés par des renforts temporaires. Des Atlantique 2 (ATL2) sont ainsi 
régulièrement déployés. Ils apportent des capacités en « intelligence, surveillance et reconnaissance » (ISR) 
notamment.  

Au total, les aéronefs de l’opération Barkhane ont réalisé près de 25 000 heures de vol destinées au recueil 
de renseignement (drones Harfang et Reaper, ATL2) et près de 75 000 pour l’appui des forces au sol, le 
transport de fret et de personnel ainsi que le ravitaillement en vol (avions Mirage 2000, C135, C160, 
hélicoptères Tigre, Gazelle, NH90 et Puma).  

L’apport aérien espagnol. 

Les partenaires européens de la France, dont l’Espagne, apportent un soutien important à l’opération 
Barkhane. 

Répondant à l’invitation faite par le général LECOINTRE à son homologue espagnol en mai dernier, le 
général LOPEZ del POZO, commandant le mando de operaciones, l’équivalent du sous-chef opérations 
(SCOPS) français, numéro trois dans la hiérarchie militaire ibérique, était en visite du 14 au 18 octobre en 
Afrique de l’Ouest pour y rencontrer les forces françaises qui y sont déployées. La délégation espagnole a 
fait étape le 17 octobre à Gao pour échanger avec les soldats de la force Barkhane. 
La mission aérienne espagnole MARFIL dispose d’un Hercules C130 déployé au Sénégal depuis le 
lancement de l’opération SERVAL en janvier 2013. La mission MAMBA dispose quant à elle d’un Casa C295 
déployé au GABON depuis mars 2014. Ces deux missions ont assuré en 2018 environ 15% des 
acheminements intrathéâtres tant en matière de fret que de personnel.  

La base aérienne projetée de Niamey. 

La base aérienne projetée (BAP) de Niamey accueille une partie de ces moyens.  
Elle a également entrepris la construction d’une nouvelle structure d’accueil médical de type rôle 1. Elle 
devrait être inaugurée au printemps 2019 après 9 mois de travaux.  
Alors que le poste de secours se trouve actuellement sous tentes, ce nouveau bâtiment de premiers 
secours et de transit, d’une surface de 390 m2, permettra au service de santé de la base de mieux encore 
prendre en charge les malades et blessés dans une structure de soins climatisée, avec des contraintes 
sonores et d’empoussièrement réduites.  

Accueillant des forces françaises depuis le lancement de l’opération SERVAL, la BAP de Niamey s’impose 
aujourd’hui comme un point d’appui permanent du dispositif de la force Barkhane et joue un rôle 
fondamental dans la lutte contre le terrorisme dans la bande sahélo-saharienne (BSS). 

Sorties air hebdomadaires (bilan du 17 au 23 octobre inclus) 

35 sorties chasse / 19 sorties RAV ISR / 40 sorties transport 

Total : 94 sorties (130 la semaine précédente). 

 

Point de situation du 1er au 8 novembre 

 
APPRÉCIATION DE SITUATION 

 Situation sécuritaire 



Au Mali, la situation sécuritaire n’a pas évolué dans la zone d’opération de Barkhane. En coordination 
étroite avec ses partenaires, la force continue de maintenir la pression sur les groupes armés terroristes 
(GAT). 

ACTIVITÉ DE LA FORCE 

 La base aérienne projetée (BAP) de Niamey au cœur de la relève de la force Barkhane au Mali 

La BAP de Niamey a été le centre névralgique des opérations visant à relever l’ensemble des unités 
engagées au Mali, soit plus de 75% de la force Barkhane. C’est le centre de coordination interarmées des 
transports transits et mouvements (CCITTM) de Niamey qui a ainsi coordonné au mois d’octobre cette 
relève majeure. Celle-ci est aujourd’hui achevée. 

Chaque militaire engagé dans l’opération Barkhane et arrivant de France passe par Niamey avant d’être 
redéployé par avion de transport tactique vers la base de Gao. 
Il a ainsi fallu orchestrer les mouvements de plusieurs milliers de passagers entre la France et le théâtre par 
le biais de 16 vols militaires. Plus de 100 tonnes de fret complémentaire ont également été acheminées par 
AN124. La ventilation du personnel et du matériel vers les différentes bases au Mali a ensuite nécessité 86 
vols d’avions tactiques auxquels nos alliés, en particulier espagnols et américains, ont contribué. 

L’acheminement des équipements majeurs se fait quant à lui, en parallèle des opérations de transport 
aérien, par voie maritime puis terrestre. Les navires affrétés par les armées débarquent ainsi une centaine 
de conteneurs et une cinquantaine d’engins roulants à Abidjan tous les deux mois. 

 
 Opérations dans la région du Liptako se poursuivent 

Barkhane poursuit son action dans la durée dans le Liptako, aux côtés des forces armées maliennes 
(FAMa). Il s’agit de conserver l’initiative face aux GAT dans la région.  
La relève des différents groupements tactiques désert (GTD) n’a pas empêché de poursuivre les opérations 
de reconnaissance et de fouille, ni les  actions ponctuelles visant à permettre le démantèlement de 
réseaux. 

Le GTD blindé a par exemple poursuivi ses patrouilles de reconnaissance dans la région de Kidal. 

 Actions au profit de la population locale 

Après la rentrée scolaire, Barkhane mène une vaste opération de distribution de kits scolaires dans 
différentes écoles. 

 Formation des forces locales 

Afin de former et entraîner les partenaires du G5 Sahel, les armées et la coopération de défense françaises 
ont mis sur pied dans chacun des pays du G5  des centres de préparation à l’engagement opérationnel 
(CPEO).  

Centres nationaux de mise en condition opérationnelle finale, les CPEO ont pour vocation de renforcer les 
savoir-faire des unités et de confirmer l’aptitude des bataillons des Etats du G5 à s’engager aux côtés de 
Barkhane en étant notamment capables de bénéficier des mêmes appuis.  

Placés sous le contrôle de Barkhane, des militaires des éléments français au Sénégal (EFS) ou des éléments 
français au Gabon (EFG) sont prioritairement désignés pour réaliser ces formations. 

Le 1er octobre, c’est un ainsi un détachement composé de 22 instructeurs des EFS, soutenus par une 
équipe médicale, qui a été projeté à Néma en Mauritanie dans le but d’assurer, pendant 2 semaines, la 
préparation à l’engagement opérationnel d’un bataillon mauritanien. Ce bataillon est fort d’un état-major, 
de deux unités d’infanterie et de sections ou groupes spécialisés.  



Les instructions ont porté sur le guidage aérien, le combat débarqué, le secourisme de combat, la lutte 
contre les engins explosifs improvisés ou encore le tir de précision et le travail d’état-major. Elles ont 
permis de confirmer l’aptitude de ce bataillon à être engagé au sein de la Force conjointe du G5 Sahel. 

 Soutien médical apporté aux forces armées tchadiennes 

Après les accrochages entre rebelles et forces armées tchadiennes dans le Tibesti, au nord du pays, la force 
Barkhane a apporté un soutien médical  en évacuant des blessés vers l’antenne médico-chirurgicale de 
Gao.  

Sorties air hebdomadaires (bilan du 30 octobre au 6 novembre inclus): 

41 sorties chasse / 23 sorties RAV ISR / 38 sorties transport 

Total : 102 sorties (69 la semaine précédente). 

 

 

 

 
 
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 

 

 

 

 
 
 
 

 



 

 

 
 
 

 

 

 

 

 

 


